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La voix
fribourgeoise

Les patoisants fribourgeois
à Colombettes

Le lieu historique des Colombettes,
au cœur du pays de Gruyère, a reçu,
en mai dernier, la foule des amis du
patois fribourgeois.

Femmes et jeunes filles en dzaquil-
lon, homme et jeunes gens en armaillis
se sont retrouvés en ce site alpestre,
où naguère, le comte de Gruyère venait
se divertir avec ses coraules.

Ils étaient plus de 300, et la salle
rendue si accueillante par M. et Mme
Moret, propriétaires, était bien petite
pour recevoir tout le monde.

Le rapport présidentiel
A 14 h. 40, M. Jean Brodard, l'actif

président cantonal, ouvre la séance. On
ne pouvait guère mieux la commencer
que par le chant si évocateur Lé
j'armayi di Kolombètè ; le quatuor des
armaillis de Fribourg, se fit l'interprète

émouvant et enthousiaste des

œuvres du pâtre
Le rapport fut bref, qui souligna

l'activité de la Cantonale à l'intérieur
et à l'extérieur du canton ; la participation

active aux fêtes romandes de
Vevey. Le souvenir des disparus : Denis

Pittet, Louis Ruffieux et Joseph
Yerly.

L'émotion de l'assemblée fut à son
comble lorsque quatre beaux armaillis,
à la voix tantôt douce et prenante.

A ti lè j'èmi de nothron bi patê, di
vilyè monde è di bounè kothemè, no
fan a chavè ke le Bon Dyu lyè vunu
tzertchi l'anhyan

Tobi-DI-J-ÈLYUDZO

apri mé de ouètant'an pachâ din le bi
payi ke l'y amâvè tan.

tantôt sévère et grondante, mais
toujours des plus harmonieuses, interpréta,
en souvenir des morts, Noûtra Dama
don repogia, de Joseph Yerly. et musique

de Joseph Brodard.
Poursuivant son rapport, le président

salue d'abord le Conseil communal de

Vuadens, le groupe des Patoisants de

Genève, M. Henri Gremaud, conservateur

du Musée gruyérien, M. Moret.
directeur de la Landwehr de Fribourg.
puis il invite tous les amis à faire partie

d'une Amicale du patois, afin de sti-
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muler l'effort des patoisants. Il cite
alors les heureux lauréats du dernier
concours de Vevey, qui sont chaleureusement

applaudis par l'assemblée.

La voix des invités

M. Genoud, représentant du Conseil
communal de Vuadens, se fait alors
l'interprète de sa belle commune. En
termes choisis il remercie l'association de
tenir séance en son village et, au nom
de Vuadens, offre le vin d'honneur à

l'assemblée. Ce bel armailli, qui sait
parler en patois avec tant de bonheur
el de saveur, est ovationné à son tour.

M. Henri Gremaud, conservateur du
Musée gruyérien, qui avait revêtu pour
la circonstance son habit de frotzon.
apporte le message du groupement des
Costumes et Coutumes de la Gruyère,
qu'il préside avec distinction. Rappelant

la similitude des activités, il fait
un appel à l'union pour garder à notre
pays de Fribourg ses valeurs artistiques,
intellectuelles et morales, que sont les

us, coutumes et vieux parlers Bravo,
M. Gremaud, merci de vos bonnes
paroles qui, chez vous, se concrétisent
par une action persévérante, tant sur
le plan gruyérien que cantonal.

Distribution des diplômes
Trois gracieuses demoiselles de Sales

montent ensuite sur la scène pour
remettre aux « Mainteneurs » du patois
un magnifique diplôme romand. En
peu de mots deux Gruyériennes disent
la joie de l'assemblée d'offrir ces
diplômes, cependant que la troisième,
dans un geste des plus gracieux,
distribue ce témoignage de reconnaissance

à nos pionniers. A la grande joie
de tous, on voit ainsi défiler MM.
Francis et Henri Clément de Fribourg,
Edouard Helfer de Lausanne, Joseph
Brodard de La Roche, Ernest Dellion

de Vuisternens. Les diplômes de MM.
Yerly et Louis Ruffieux sont remis
aux membres de leurs familles. On
regrette l'absence, pour raisons majeures,
de M. l'abbé F.-X. Brodard, du Rd P.
Calixte Ruffieux et de Mlle Hélène
Brodard.

Concours littéraire
M. Francis Brodard expose dans ses

grandes lignes le règlement du
prochain concours de patois (publié dans
le Conteur de juin), organisé par la
Cantonale fribourgeoise. De son côté,
M. Deillon rapporte sur la place que
prendra notre patois à l'Exposition
nationale, à Lausanne.

Conclusions
La valeureuse fanfare « La Gruyère »

de Vuadens, mit le point final à cette
assemblée par deux morceaux de choix.

Et le président cantonal se fait un
plaisir de remercier M. et Mme Moret,
les sympathiques propriétaires, de leur
cordiale réception à l'Hôtel des
Colombettes, pour leur sens de l'hospitalité,

ainsi que la fanfare.
La nuit de mai descendait doucement

sur les montagnes de Gruyère lorsqu'au
loin, sur l'alpe bien-aimée, la voix d'un
armailli, nostalgique et passionnée
s'éleva pour chanter :

Lè j'armayi di Kolombèté
De bon matin chè chon leva
Liauba, liauba, por ariâ

Jean des Neiges.

Note de la rédaction

Il convient qu'à son tour, le président

de la Cantonale, Jean Brodard,
soit chaudement remercié pour la part
et l'entrain qu'il mit à animer cette
journée et à nous la relater d'une
manière si complète.
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